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 AVEC SEGOLENE ROYAL, POUR LA VICTOIRE EN 2007   

Le 16 et le 23 c’est vous qui décidez ! 

Cher(e) Camarade, 
 

Les 16 et le 23 novembre, les militants vont désigner la ou le candidat du Parti so-
cialiste à l’élection présidentielle. Je me réjouis du respect de cette démocratie 
militante car elle renforce notre Parti et doit permettre de lancer une dynamique 
derrière celle ou celui qui sera désignée.  
 

Pour que chaque militant puisse effectuer son choix en connaissance de cause, il 
était utile que des débats aient lieu entre les candidats.  
 

Tu le sais 3 débats télévisés et 3 sur le terrain face aux militants ont été organisés 
ou vont l’être prochainement. Au niveau local, un débat est organisé par chaque sec-
tion et les organes de communication devaient être ouverts aux mandataires de 
chaque candidat.  
 

C’est pourquoi une grande partie de ce PS Info leur est consacré. Je te transmets 
les prochaines dates de débat dans les sections sachant que certaines se sont déjà 
réunies : 
-le lundi 6 novembre à Figeac à la salle Roger Laval (sections de Figeac, Cajarc, 
Lacapelle, Livernon) 
-le mardi 7 novembre à Uzech : 3ème projection du débat télévisé et débat 
-le mercredi 8 novembre à 20 h 30 à la salle des fêtes de Vayrac (section de 
Bretenoux, Gramat, Saint-Céré, Souillac, Vayrac) 
-le mercredi 8 novembre à 20h30 mairie de Prayssac (section de Prayssac) 
-le lundi 13 novembre à la salle des paregueminiers à Gourdon (section de Gour-
don, Catus, St. Germain, Salviac, Labastide M.) 
-le mardi 14 novembre 0 21 h 00 à la maison des associations de Limogne 
(sections de Lalbenque, Lauzès, Limogne, Castelnau, Cahors). 
 

Enfin, tu le sais, un des trois débats sur le terrain avec les candidats est or-
ganisé le jeudi 9 novembre à 20h30 à l’espace Diagora de Labège à Toulouse. 
Un bus est mis en place pour ce déplacement. 
Départ de Figeac derrière le lycée Champollion à 17 h 30.  
Arrêt au péage de Montfaucon à 18 h 00. 
Arrêt à Cahors à 18h30 sur le parking Saint-Georges. 
Inscription obligatoire en appelant Raaghed à la Fédé au 08 77 05 99 55. 
La participation est de 5 euros.  
 
Bonne réflexion et bon vote.     

  Jean-Marc VAYSSOUZE 

Mandataire de Ségolène Royal pour le Lot et membre de son Conseil d’animation politique, je souhaite vous faire part 
des raisons, partagées par de très nombreux camarades, de notre soutien à sa candidature. 

Au-delà de nos divergences, nous devons, avant tout, nous rappeler que l’objectif premier est de battre la droite en 
mai et en juin 2007. 

 
L’engagement de Ségolène Royal s’inscrit dans les v aleurs et la tradition de la gauche, et s’appuie pl eine-
ment sur le projet socialiste. 

La liberté et la responsabilité individuelle , qui sont aussi des valeurs de gauche, appellent le renforcement des so-
lidarités et des garanties collectives.  

L’avenir de notre pays passe par la volonté de faire éclore les activités et les emplois de demain en investissant 
massivement dans la formation, la recherche, l’innovation. L’ordre économique juste, doit se fixer comme objectif de 
soutenir la compétitivité en misant sur le facteur humain, la formation professionnelle, la sécurité sociale profession-
nelle et l’excellence environnementale. 

Les Français refusent cette société précarisée et d ’insécurité sociale que nous vivons depuis 2002.   
Il faut donc changer les méthodes de l’action publique en restaurant le lien de confiance et la crédibilité de l’action 

publique. Nous devrons pour cela, rénover nos institutions en mettant fin au cumul des mandats, en assurant une plus 
juste représentation des citoyens dans leur diversité, en respectant la parité, en permettant au Parlement d’avoir un 
réel pouvoir d’impulsion et de contrôle du gouvernement.  

En matière de sécurité, la politique de la droite e st un échec réel. L’Etat laisse filer la délinquance de masse sans 
s’attaquer à ses causes profondes. La précarité sociale et l’insécurité sont liées.  

Aussi, nous faut il aider les familles à sortir de l’isolement et de cette précarité. Comme l’indique le projet socia-
liste,  pour lutter réellement contre la délinquance des mineurs, nous devons mettre en place des structures de réin-
sertion, véritables alternatives à la prison, par l’apprentissage et l’éducation. Et nous devons renforcer la sécurité pu-
blique en rétablissant les moyens de la police de proximité. 

En ce qui concerne l’immigration, il nous faut protéger le droit au regroupement familial et protéger les enfants 
scolarisés nés en France. Nous devons restaurer le dispositif de régularisation au bout de dix ans de séjour en 
France et valoriser l’immigration légale, en donnant aux étrangers en situation régulière les moyens de vivre digne-
ment.  

La France doit être à l’initiative d’une coordination européenne pour apporter une réponse aux flux migratoires. 
Ceci ne pourra être mis en œuvre que par la coopération et l’aide au développement, en se concentrant sur les quatre 
enjeux majeurs que sont : l’eau, l’école, l’environnement et la santé. 

Une révolution scolaire est nécessaire : l’Etat doit investir massivement en répartissant plus équitablement l’offre 
d’excellence.  

Le projet socialiste rappelle que la carte scolaire doit permettre la mixité sociale ; il faut donc élargir la sectorisa-
tion tout en investissant massivement dans les établissements les moins attractifs.  
Nous devons accompagner efficacement les élèves en créant un véritable service public de la petite enfance, en ins-
taurant la scolarisation à 3 ans, en mettant en place un accompagnement individualisé. 

En matière d’environnement : Les réserves de pétrole s’épuisent et dans le même temps, les émissions de gaz à 
effet de serre menacent directement l’avenir de l’humanité.  

L’excellence environnementale doit être une de nos priorités par le développement d’énergies renouvelables, par 
la mise en place d’une fiscalité écologique adaptée, par l’interdiction de toute culture OGM en plein air, par l’encoura-
gement d’innovations environnementales.  

Avec les pays du sud, nous devons bâtir une politique de co-développement, et faire de la question énergétique 
l’un des moteurs de la relance de l’Europe. 

 
C’est pourquoi avec « Rénover, Maintenant », « Dési rs d’Avenir » et de nombreux camarades qui nous ont  
rejoint,  nous apportons tout notre soutien à Ségol ène Royal. 

Jean LAUNAY  – Jean-Claude BLANCHOU – Danielle COMTE – Gérard AMIGUES – André BARGUES – Serge 
DESPEYROUX – Raymond LACAM – Nicole PAULO – Yves PERIE – Patrick CANTAGREL – Jean-Paul DUJOL – 
Brigitte ESCAPOULADE – Pierre LEYMAT – Didier ST-MAXENT – Guy SUDRIE – Daniel WATTIER – Marie MOLINA 
– Françoise ABADIE – Bernard DELPECH - Marie-José BOUYSSET – Emile CARRAYROU - Jacques JAY – Bruno 
LUCAS – Catherine MARLAS – Daniel VERDIER – Christian TERRIEUX – Jérôme LESUEUR – liste non exhaus-
tive… 

La France, aujourd’hui, a besoin d’une autre politique, et pour cela, nous devons regagner la confiance de l’ensemble des 
couches populaires, en nous préoccupant de manière pragmatique de leurs difficultés quotidiennes. Pour réconcilier les 
citoyens avec l’action publique il nous faut rénover les pratiques politiques en plaçant le citoyen au cœur du débat démocra-
tique.  

Ségolène Royal incarne l’aspiration au renouvellement du personnel politique, tout en réconciliant le Parti Socialiste avec 
les couches populaires de l’électorat. Par sa capacité à rassembler, elle permet à la gauche de renouveler son analyse de 
la société et ses réponses aux attentes de l’ensemble de nos concitoyens.  

PS Infos 46  bulletin d’information interne du Parti Socialiste Fédération du Lot - 68 boulevard Gambetta - 46000 Cahors  
Directeur de publication : Jean Marc VAYSSOUZE Tel. 08 77 05 99 55 - Fax. 05 65 22 28 30 -  e-mail: fede46@parti-socialiste.fr 



Gérard MIQUEL : Pourquoi j’ai choisi DSK  
Martin MALVY, Roland Gareyte et Marie-Odile DELCAMP  

« Pourquoi Laurent Fabius ? » 

Militants de longue date ou adhérents plus récents, une même volonté nous anime. Nous voulons que la Gauche gagne, chan-
ger profondément la politique, empêcher SARKOZY d’accéder à la présidence de la République. Ses propositions sont dange-
reuses pour l’Unité Nationale, ses méthodes détestables, son comportement inquiétant. SARKOZY ou un autre. C’est la droite 
qu’il s’agit d’éloigner du pouvoir. C ‘est donc la bonne ligne politique et la bonne stratégie qu’il faut définir. Gagner les élections, 
gouverner et avec la confiance retrouvée, obtenir du peuple qu’il nous la renouvelle. 
 

 

 
Pour les socialistes qui pensent que la gauche ne peut l’emporter que si elle rassemble sur des valeurs et des propositions réel-
lement de gauche - et que si elles sont  portées par un candidat à qui toutes et tous s’accordent à reconnaître qu’il a la dimen-
sion d’un chef d’Etat- cette ligne est celle qu’incarne Laurent FABIUS. Une ligne de clarté et de rassemblement fondée sur une 
certaine vision de la France dans un environnement mondial qui ébranle son économie et déstabilise sa cohésion sociale au 
prétexte de l’hyperlibéralisme érigé en règle incontournable. 
 

 
Après avoir largement inspiré le projet socialiste par ses propositions (Smic à 1500€ et conférence salariale, droit effectif au lo-
gement, refus de l’Europe libérale), il a pris 7 engagements précis pour 2007 parmi lesquels figurent  notamment l’augmentation 
du Smic de 100€ dès le retour de la gauche au pouvoir ; la fin des exonérations de cotisations sociales pour les grandes entre-
prises afin de stimuler les emplois jeunes, , d ‘encourager l’investissement des PME et de financer la recherche; l’intervention de 
l’ Etat pour obliger les maires à construire 20% de logements sociaux ; l’organisation d’un référendum en septembre 2007 pour 
une République parlementaire nouvelle et une démocratie sociale étendue ; la création d’un vice-premier ministre en charge du 
développement durable et l’adoption d’une loi-programme fixant sur cinq ans nos objectifs de protection de l’environnement ; le 
refus de tout nouvel élargissement de l’Europe avant l’approbation d’un traité social et l’adoption par référendum d’une nouvelle 
constitution dans le sens du vote des Français. 
 

 
Depuis 2002, il a inscrit son action et ses propositions dans le cadre d’une dynamique de gauche afin de rendre possibles l’alter-
nance à la droite et l’alternative au libéralisme. Attaché à la social-écologie, opposé aux OGM, mobilisé contre le réchauffement 
climatique, Laurent FABIUS parle aux écologistes et aux alter-mondialistes. Candidat du pouvoir d’achat, de l’augmentation des 
salaires et des pensions, défenseur vigoureux de la laïcité, déterminé à stopper la dérive marchande et la dilution géographique 
de l’Europe, il est en phase avec une très large majorité d’électeurs de gauche qui se situent à l’extérieur du parti Socialiste 
mais sans l’adhésion desquels il n’y aura pas de victoire possible. 
La campagne interne a fait apparaître des divergences. Il n’ y a pas lieu de s’en offusquer. C’est le contraire qui eut été anormal. 
La débat sur la suppression de la carte scolaire n’est pas nouveau. Comme Laurent FABIUS, nous estimons qu’il faut doter tous 
les établissements d’enseignements des moyens de la meilleure éducation possible et non favoriser un mouvement qui regrou-
perait les meilleurs élèves dans certains et ceux qui ont les plus grandes difficultés dans les autres. C’est la mixité sociale qui 
est en jeu. 
 
Comme lui, nous sommes favorables au développement de la démocratie participative mais opposés à la dérive de la démocra-
tie qui selon nous, consisterait à placer les élus sous le contrôle des  jurys populaires dont les membres seraient  tirés au sort. 
C’est au Parti Socialiste de contrôler ses élus et à ses élus d’organiser les concertations et consultations nécessaires. Et aux 
électeurs de juger par leur bulletin de vote. Comme lui nous pensons qu’il revient au chef de l’Etat, d’orienter non seulement la 
politique de l’immédiat et du moyen terme, mais de dire sa vision du futur, de montrer le chemin, d’affirmer ses convictions. Ce 
n’est pas parce que Jacques CHIRAC a dévalorisé la fonction que le Chef d’Etat qui aura demain la France en responsabilité 
doit renoncer à cette conception de son rôle dans une république parlementaire et une démocratie renouvelée sur le principe de 
« liberté, égalité, fraternité et laïcité ». C’est le projet de Laurent FABIUS. 
Nous vous appelons à soutenir sa candidature. 
 
Martin MALVY , Roland GAREYTE et Marie-Odile DELCAMP  

 Laurent FABIUS : Une ligne clairement à gauche : 

Le débat entre nos trois camarades candidats à la candidature doit guider notre choix et non les instituts de sondage et la presse dont on sait 
la vitesse à laquelle ils peuvent changer d’avis. 

Laurent FABIUS, candidat du projet et de son enrichissement :  

Laurent  FABIUS, candidat du rassemblement 

 
 
Cher(e) camarade, 

 
Notre parti s’honore d’avoir su organiser des débats télévisés entre nos candidats à la candidature. J’y vois le signe 

d’une grande maturité politique et c’est un exemple que beaucoup nous envient.  
 
Vous connaissez tous mon engagement. Les débats que j’ai vu ou dont j’ai lu le compte-rendu me confortent 

dans mon soutien à Dominique Strauss-Kahn.  
 
J’aurais pu organiser localement un comité de soutien avec une majorité de conseillers généraux et de nombreux mili-

tants.  
 
J’y ai renoncé pensant qu’il serait plus efficace de fédérer les soutiens socialistes après le vote des militants pour en-

clencher une dynamique de victoire autour de notre camarade désigné pour porter nos couleurs.   
 
Pour moi, Dominique est le seul à situer les enjeux au niveau politique qui convient. 
 
Depuis 1981, la France, l’Europe, le Monde ont changé. Au-delà de la permanence des valeurs, les réponses d’hier 

sont désormais inappropriées ; il faut en inventer d’autres qui prennent en compte le délabrement écologique de la planète, 
qui refondent le rôle de l’Etat, qui s’assignent comme priorité le plein emploi et la sortie de crise de nos territoires. 
 

Sur la scène internationale, la France ne fait plus entendre sa voix, au moment où se joue la redistribution de la 
donne économique, où la force diplomatique de l’Europe fait défaut dans bien des conflits internationaux. 

 
Or, si nous voulons redonner à notre pays un rôle moteur, aussi bien dans la relance de la construction de 

l’édifice européen, que sur l’échiquier international, nous devons nous appuyer sur le responsable politique le mieux 
placé pour agir efficacement sur le plan économique et social.  

 
Tant par le poids de son expérience passée que par sa force de conviction et de propositions, Dominique Strauss 

Kahn incarne l’homme d’Etat qui peut le mieux anticiper ces grands enjeux d’avenir. 
 
Le choix des militants n’a jamais revêtu une aussi grande importance. Après cette campagne interne, viendra la vraie 

campagne, celle où notre candidat devra affronter « l’animal politique » Nicolas Sarkozy. Face à ses emportements démago-
giques et à ses talents de débatteur, il nous faudra apporter de la profondeur et de la matière pour l’emporter.  

 
Nous devons éviter à tout prix de tomber dans une campagne virtuelle dans laquelle les enquêtes d’opinion et la su-

renchère de peopolisation de la politique prendront le pas sur les vrais sujets de société. 
 

Il faudra se battre, arguments contre arguments. Aux lieux communs, aux faux bilans de la Droite, imposer le 
langage de vérité et la vision réaliste de la France de demain. 
 

Je reste convaincu que Dominique Strauss Kahn est le seul de nos candidats à la candidature à posséder la répartie 
et la compétence nécessaires pour mettre nos rivaux en difficulté et nous mener à la victoire en 2007. 
 
               
              Bien amicalement à toi. 
 


